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REVUE SYNDICALE SUISSE
ORGANE MENSUEL DE L'UNION SYNDICALE SUISSE

Supplément trimestriel : «TRAVAIL ET SÉCURITÉ SOCIALE»

51e année Octobre 1959 N° 10

L'homme d'abord

Par Jean Mari

C'est un véritable privUège que d'avoir pu participer au IVe congrès

fédéral de l'Union syndicale autrichienne (OeGB) à la fin de
septembre dernier dans la Vienne impériale, qui s'est brillamment
accommodée du régime répubUcain.

Un enseignement aussi. Car les travaiUeurs autrichiens ont réussi
la gageure d'asseoir l'unité syndicale sur des bases soUdes non
seulement dans la centrale nationale, mais également dans les seize
fédérations affiliées. Les fractions confessionnelles ou politiques se

réunissent sans doute en séance particulière et leurs mandataires
défendent ensuite ces positions dans les différents organes des
fédérations ou de la centrale. Mais la majorité décide ensuite de façon
souveraine dans les organes compétents et la minorité se pUe
respectueusement devant le verdict démocratique. Nous sommes loin
d'en être là dans notre pays suisse, où l'on prétend volontiers qu'« il
n'y en a point comme nous » C'est peut-être parce que nous avons
échappé miraculeusement à deux guerres mondiales, que nous
n'avons pas eu le malheur de subir la vague fasciste du temps de
DoUfuss, puis ensuite l'invasion et l'annexion nazies, ni même de
connaître les joies éphémères de la Ubération suivie de l'occupation
du pays durant des années.

Cette accumulation de malheurs appauvrit le pays jusqu'à
l'indigence. EUe a du moins conduit les travailleurs vers l'unité
syndicale raisonnable, soustraite à la surenchère et à la démagogie,
tendue vers des objectifs qui favorisent à la fois l'expansion nécessaire

de l'économie et l'améUoration des niveaux de vie des travailleurs

qui en découle.
Comment s'étonner dès lors que ce quatrième congrès de l'Union

syndicale autrichienne unifiée se soit déroulé sous le signe de cette
devise frappante: «Der Mensch im Mittelpunkt» (l'homme d'abord),
illustré de façon grandiose sur le podium de la présidence avec,
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